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LE CATHOLICISME AUX ETATS-UNIS
A Correspondance de Rome a donné le résumé statis­

tique très intéressant des religions aux Etats-Unis, 
publié dans la Revue politique et parlementaire par

M. F. Faure, d'après les travaux du Bureau de recensement de 
Washington.

Les détails en sont intéressants surtout pour nous catho­
liques. Après ces données, la Correspondance de Rome ajoute 
les très importantes réflexions suivantes.

Il reste pourtant pour le catholicisme nord-américain un 
problème non moins intéressant, celui que nous appellerions 
le “ problème dynamique du catholicisme des Etats-Unis 

Le catholicisme y est en augmentation très notable si l’on 
fait la comparaison avec les années passées. Cela est une 
constatation matérielle. Mais tout le monde sait que les trois

f
raudes races d'immigration — les Irlandais, les Italiens et les 
olonais — apportent continuellement un contingent catho­
lique aux Etats-Unis. Donc dans l’augmentation numérique 
de ces pays il y a un fort élément qui n’est pas de “ conquête ” 
c’est-à-dire de conversion, ni même de génération indigène, 
mais seulement de translation : un certain nombre de catho­
liques cesse d’habiter l’Irlande ou la Calabre ou la Posnanie, 
et va habiter aux Etats-Unis. En outre, ces trois races sont 
notoirement prolifiques ; donc elles apportent ai x Etats-Unis 
un second contingent notable de catholiques : le nombre plus 
ou moins élevé des enfants qui y naissent.

Cela étant, il faudrait pouvoir calculer : lo quel est le 
pourcentage annuel de l’immigration catholique aux Etats-

I
Unis ; 2o quel y est le pourcentage annuel des naissances 
catholiques (familles indigènes et familles immigrées). Il 
faudrait déduire ces chiffres du total brut ; et seulement alors 
on pourrait constater si dans le progrès numérique des catho­
liques des Etats-Unis il y a une quote-part dynamique — de 
conversions — ou seulement un accroissement de superposition 
par les immigrés et les nouveaux-nés.

Ci a serait d’un intérêt capital pour l’Eglise. En effet la 
constatation de la force d’expansion catholique dans les Etats- 
Unis, ou de l’absence de cette force, ou même d’un déficit réel 
masqué par le flot des immigrants, pourrait être la base pour 
calculer l’avenir du catholicisme dans ce grand pays, mais 

I surtout pour régler le présent.
Le problème pratique est, au fond, celui-ci : vu le nombre
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